
int^'n't et dans f>clni de la religion aussi bien que dans le notre on particulier,

de demander au Père commun des fidèles de soulager notre vieillesse, en noua
d«ninant un aide et un appui. Notre supplique, présentée au St. Siège par l'en-»

tremise de Nos Seigneurs k Evt-ques de la, Province Ecclésiastique de Québec,

fi été couronnée de supcès, Il a plu à Sa Sainteté, l' Jllustre et bien-aimé Pontife,

Pie IX, ])ar des liuUes e^ date du 23 Novenibve 18GG, de ppn.n\er notre très-

cher fils en J.-C
, M. Loyis Lafi-èche, l'un de nos Vicaires-Gépéi'aux, Evêque

d'Anthédon ni jHirtiùuft hifiJeUt(}n, et notre Coadjuteur,

Cette noniination, N. T. C. P., noup a été trqi? fois agréabje, par les émi»

nentcs qualité? du ncyvcl Elu, à cavise des i^nportapts services qu'il nous a ren^

dus, et enHnparçeque, comme i} l'est de nqq?, il est singulièrement aimé de tous,

Les Lettres Pontificales dont nous venons de parler, arrivaient h notre

Eveché le Iode Janvier dernier, et l'époque de la consécration épiscopule fut

fixée au 25 Février dernier. Mais, dans l'intervalle, que inaladie grave atteignit

subitement le uoiivel Elu, noqis inspira même des crftinte^ gérieqseg et nous fit

appréhender, pqur le moins, r^ue \v jqur de la grande çért-^onie ne fut asse'/i

longtemps retardé.

Heureusement il n'en a rien été, N. T. C. F. Le Dieu bon qui nous avajt

pour ainsi dire n^enacé de reprendre le don qu'il nous faisait, comme pour nous

en faire mieux con^prendre le prix, le roi^dit bientôt j\ nos veeux et à nos

prières.

C'est donc hunli dernier, 2-") Février, jour de la fCte de St. Mathias, Apôtre,

qu'eqt Jieu dM\!i notre Çatliédrale la consécration de Mgr. Louis Laflèche, Fh'Oque

d'Anthédon, désorniais nqtre Coadjuteur, fuite par Sa Grandeur Mgr. de Tloa,

Administrateur de i'A»'ehidiqçèse, assisté de Nus Seigne^rs les Evéques de
Toronto et de St. Hyacinthe, en notre présence et en jirésençc de notre vénéré

tVère lEvêque de Kingston, d'un très-grand cqncours de ]nvtres et d'une

immensp fqule de fidèles.

Que ce jour a été beau poiu- nous, N. T. C. F., et pour tous ceux qui l'ont

passé avec nous. Que n'a-t-il été donné à chacun de vous d'en savourer les

douceurs et d'en re.^îsentir la vive allégres.se. Quoiipie la plupart de nos Diocé-

fciains n"ait pu puntenipler le magni(i(iue spectacle de la consécration épiscopale.


